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1. L'ENTRETIEN
Construire un artefact à valeur de source

Définition : rencontre et dialogue entre un-e intervieweur, qui dispose d'une grille 

d'analyse, et un-e interviewé-e, qui a été témoin/acteur de l'histoire. Conservation 

(et transformation) de ce dialogue. Possible retranscription et formulaire 

d'autorisation.

Spécificités :
● Accéder (et fixer) une mémoire instable (oralité)
● Causalité inversée (demande de l'historien et non pas trace du passé)
● Rencontre de deux ou plusieurs subjectivités
● Statut légal

Activité n°1 : Préparation d'une grille de questions/d'un formulaire d'autorisation 
d'utilisation/ Comparer les formulaires français, américain, anglais.



  Source : P. Teissier, Une histoire de la chimie du solide, Paris, Hermann, 2014.
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1.1 Sociologie des acteurs
 (la vie de laboratoire)

« Chaudron était un homme original, il voulait avoir 
des étudiants d’un peu partout [...] Ses élèves venaient 
d’horizons différents  : Montuelle et Talbot étaient de 
l’Université de Lille, Montel de Chimie Paris, Fayard 
était normalien, il y avait un polytechnicien, un 
centralien, un Roumain, un Polonais… Chaudron avait 
proposé une thèse financée par le CNRS [...] à Nancy. 
Cette année-là, il n’y eut qu’une fille qui accepta  : 
c’était moi. Il n’était pas très disposé à accueillir une 
fille dans son laboratoire. J’ai su après coup que 
Chaudron avait demandé à Collongues quel genre de 
fille j’étais, si je me peignais le visage ! Il m’a vue au 
cours d’un entretien et ensuite il m’a engagée. Je ne 
savais pas que c’était le Chaudron des diagrammes des 
oxydes de fer (réduction du minerai dans les hauts 
fourneaux), celui dont on nous avait parlé en « taupe », 
sinon j’aurais été beaucoup plus impressionnée. »

Hélène Mondange, Entretien, Paris, 2004

Activité n°2 : Retranscrire un passage d'entretien oral (quel degré de précision dans la retranscription ?) / 
Quelles informations tirer de ce passage ?



  

1.2 Épistémologie des savants

« La règle du tailleur, que nous avons 
nommé ainsi entre nous et qui a été 
reprise par d’autres plus tard, consiste à 
dire que si un degré d’oxydation n’est pas 
stable, pour le stabiliser, il faut lui tailler un 
habit sur mesure, c’est-à-dire lui créer un 
site, un environnement atomique sur 
mesure dont la dimension et surtout la 
symétrie soit en accord avec sa propre 
structure électronique. »

Michel Pouchard, Entretien, Paris, 2004.

représentation locale et imagée du 
solide cristallin → culture disciplinaire



  

1.2 Épistémologie des savants

« La règle du tailleur, que nous avons 
nommé ainsi entre nous et qui a été 
reprise par d’autres plus tard, consiste à 
dire que si un degré d’oxydation n’est pas 
stable, pour le stabiliser, il faut lui tailler un 
habit sur mesure, c’est-à-dire lui créer un 
site, un environnement atomique sur 
mesure dont la dimension et surtout la 
symétrie soit en accord avec sa propre 
structure électronique. »

Michel Pouchard, Entretien, Paris, 2004.

représentation locale et imagée du 
solide cristallin → culture disciplinaire

« Dans le cas des électrons à deux 
dimensions, on peut avoir des instabilités 
structurales produites par des divergences 
des susceptibilités électroniques, c’est ce 
qu’on appelle aujourd’hui des ondes de 
densité de charge. [...] sous haute 
pression, on change les intégrales de 
recouvrement des orbitales atomiques et 
donc on change fortement les propriétés 
électroniques de ces matériaux »

Denis Jérôme, Entretien, Orsay, 2006.

représentation délocalisée et 
mathématique (physique 
expérimentale)



  

1.3 L'histoire par les acteurs : la mémoire
(discours de légitimation)

« Quand je suis arrivé [fin 1950s], la chimie minérale était divisée 
entre ce que nous appelions familièrement – et irrévérencieusement - 
entre nous, la Chrétienté et la Chaudronnerie. André Chrétien était le 
grand homme de la Sorbonne, il avait déjà beaucoup d’élèves. Paul 
Hagenmuller était l’élève le plus turbulent de Chrétien. […] A 
l’opposé, il y avait toute l’école de Georges Chaudron, de la 
métallurgie française, bien connue et reconnue. Bénard était l’un de 
ses élèves. Collongues avait été choisi par Chaudron pour transférer à 
la chimie minérale les concepts de la métallurgie, qui étaient d’ailleurs 
beaucoup plus avancés que ceux de la chimie minérale. »

MP (chimiste né en 1938), Entretien, Paris, 2004



  

1.3.a Du discours de mémoire au 
récit historique

 

Hagenmuller et ses étudiants
(Rennes, ca. 1960)

Collongues et ses « maîtresses de 
conférences »

(Paris, ca. 1959)



  

1.3.b Le mythe comme moteur de l'histoire

Chaudron
(précurseur)

Collongues
(fondateur)

(héritiers)

Chrétien
(précurseur)

Hagenmuller
(fondateur)

(héritiers)

chimie
minérale

chimie 
du solide

Chaudronnerie Chrétienté

métallurgique en solution

chimie des matériaux



  

http://www.sho.espci.fr/

2. LE CORPUS
Conserver une mémoire collective

http://www.sho.espci.fr/


  Activité n°3 : naviguer sur ce site et réfléchir aux différents modes de navigation (menu, mot-clé, etc.)



  

2. LE CORPUS
Conserver une mémoire collective

2.1 Une recherche interdisciplinaire

● Scientifiques, historiens, philosophes, informaticiens, etc.

● Analyse d'un corpus discursif (outils pour l'histoire) :
 
linguistique quantitative
cartographie de communautés savantes (éventuellement 
dynamique)

Activité n°4 : Proposer une analyse linguistique permettant de tracer une cartographie mémorielle



  



  

2. LE CORPUS
Conserver une mémoire collective

2.2 Un monument de mémoire et un lieu d'échange

● Respect d'une déontologie

règles à fixer (accord, semi-directif, support oral et/ou 
écrit, etc.)

● « Patrimoine oral et immatériel de l'humanité » (Unesco, 
1990s) + Histoire des minorités (USA, 1950s)

● Rapprochement et confrontation
 
mémoire versus histoire
processus historique versus récit historique



  

3. LE RÉCIT
Contextualiser en sciences humaines et sociales



  

3.1 Un statut épistémologique ambiguë

● Causalité inversée

● Discours : ni fiction/ni répertoire d'informations

● Singularité et localité : multiplicité d'échelles (individus, 
équipes, laboratoires, universités, régions, nations, 
continents, etc.)

3. LE RÉCIT
Contextualiser en sciences humaines et sociales



  

3. LE RÉCIT
Contextualiser en sciences humaines et sociales

Division du travail à l'échelle internationale Division du travail à l'échelle internationale 

créativité de la synthèse chimique en Europecréativité de la synthèse chimique en Europe

vs.vs.

mise en forme des matériaux aux États-Unismise en forme des matériaux aux États-Unis



  

3.2 Quelles utilisations en sciences humaines et sociales ?

● Cf. utilisations parties 1 et 2.

● Témoignage d'un ami politiste (seulement « confirmer des 
informations » + « directions de recherches »)

Activité n°5 : lecture et analyse de l'article de Hoddeson, “The conflict of 
memories and documents” (2006).

Activité n°6 : écoute des entretiens avec différents spécialistes de sciences 
humaines et sociales

3. LE RÉCIT
Contextualiser en sciences humaines et sociales



  

CONCLUSIONS

1. Les entretiens sont des sources construites et subjectives mais riches de 

potentialités. Mais aucune source n'est historiquement « neutre ».

2. La constitution et la conservation d'un corpus (ici numérique) superpose les 

champs de discours, de pratiques et de cultures. D'où une interrogation sur la 

signification de tels champs (mémoriel, patrimonial, historique) et leurs articulations.

3. La multiplicité des mémoires orales modifie l'épistémologie de l'histoire avec un 

passage d'une position de surplomb (idéal d'objectivité) et d'un méta-récit unique à 

l'importance du vécu subjectif  et intersubjectif. Ceci rappelle la complexité des 

milieux sociaux et culturels à explorer et la pluralité des rapports aux temps 

(passés/présents/futurs et mémoires/histoires)
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Page 5 : Photographie de vacances des membres du CECM sur le toit du bâtiment au début années 1950. 

Archives personnelles d'Hélène Mondange.
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personnelles de Michel Pouchard.

Page 9 (gauche) : Photographie de Paul Hagenmuller et ses doctorants de Rennes en 1960. De gauche à droite : 

(haut) Jean Rouxel, Bernard Le Neindre, Michel Pouchard, J. David, L. Debray, Michel Tournoux, Maurice 

Rault, Chopin (bas) N’Guyen Van Hai, Roger Naslain, Paul Hagenmuller, Robert de Pape, Antoine Hardy, 

André Lecerf. Archives personnelles de M. Pouchard.

Page 9 (droite) : Photographie de Robert Collongues et les six maîtres de conférences qui travaillent avec lui en 

novembre 1959. De gauche à droite : Anne-Marie Lejus, Francine Queyroux, Robert Collongues, Hélène 

Mondange, Jeanine Théry, Monique Perez y Jorba, Colette Frois. Archives personnelles d'Hélène Mondange.
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